
ALASSANE SARR PRESIDENT DE LA CONVENTION DES 
ZIGUINCHOROIS : « IL Y’ A AUCUN COMPLEXE A IMITER 
LES SAINT-LOUISIENS OU LES BAOL-BAOLS » 
 
En marge d’un atelier de formation des élus locaux de la Commune de 
Ziguinchor et du lancement officielle de la Convention des Ziguinchorois 
tenus samedi 1er Août 2009 dans la capitale sud du pays, l’Office a 
rencontré le Président de la toute nouvelle structure, Alassane Sarr, qui 
revient, dans cette interview, sur les raisons qui ont guidé la mise sur pied 
de la Convention des Ziguinchorois, à l’image de celle des Saint-Louisiens et 
du Baol.  Des ambitions de la Conventions, de ses relations avec Abdoulaye 
Baldé rien n’a été occulté par Monsieur Sarr. Lequel estime que Baldé 
constitue une chance pour la région de Ziguinchor. 
 
 
 
L’office : Pourquoi une Convention des Ziguinchorois? 
  
Alassane Sarr : Ecoutez, on est un groupe d’amis. On s’est assis, on s’est dit qu' 
est-ce qu’on doit faire pour notre ville, notre région? Est-ce qu’on doit rester les 
bras croisés?  Est-ce qu’on a pas une responsabilité morale vis-à-vis de notre 
ville que nous chérissons tant, parce que nous aimons tous à dire que nous 
aimons la ville, la région naturelle de Casamance. Mais qu' est-ce qu’on en a 
fait? A l’instar des Saint-Louisiens qui ont créé leur convention comme les Baol 
Baol, on s’est dit pourquoi ne pas faire comme eux. Il ne faut avoir de complexe 
à imiter des choses qui réussissent. Et c’est ce qui nous a incités, un groupe 
d’amis Ziguinchorois, des cadres dans leur secteur d’activité, à nous réunir pour 
créer la Convention des Ziguinchorois. Là dans, il y' a des natifs de Ziguinchor, 
des Ziguinchorois d’adoption, il y' a ceux qui ont séjourné ici et qui sont tombés 
sous le charme de la ville et de la région, il y' a les Ziguinchorois de la diaspora 
et qui sont tous partie prenante de l’Association. 
  
 Pourquoi avez-vous attendu maintenant pour lancer l’Association? 
  
Nous n’avons pas attendu, nous avons cherché. Personnellement, j’ai cherché. 
J’ai milité dans un parti écologiste, les verts, c’était pour servir ma région. Mais 
je me suis rendu compte que je n’avais pas la fibre politique, et je n’avais pas 
trouvé ma voie là dans. J’ai dit que c’est  avec la société civile où je pourrai être 
plus efficace. 
  
A l’image de Banzig, du Razig etc. À l’époque,  est-ce que vous n’êtes pas 
une bande d’amis, de nostalgiques qui ont envie de revivre une époque 
passée et révolue? 



  
Non, justement, nous avons tenu compte des expériences passées et si vous 
constatez qu’il y’ a une certaine lenteur à mettre les choses en place, c' est parce 
que nous ne voulons pas nous précipiter. Nous avons des amis qui sont avec 
nous et qui ont été des membres d'associations telles que le COREZI, l' ASDEC, 
le RAZIG et toutes ces Associations ziguinchoroises qui ont plus ou moins 
capoté. Donc ces amis nous donne des conseils eu égard à leur vécu dans ces 
structures, et leurs expériences passées peuvent nous amener à éviter les écueils 
qui ont fait couler ces associations. Nous allons capitaliser tout cela et essayer de 
faire un pas de plus, faire mieux. 
  
A côté de la Convention des ziguinchorois, il y' a aussi le Collectif des 
Cadres Casamançais. Ne constituez-vous pas une structure de plus ou de 
trop?  
  
Je pense que pour construire la région de Ziguinchor, la Casamance a besoin de 
tous ses fils. La pluralité des associations ne devrait pas constituer normalement 
un frein, un blocage. Au contraire elle doit être une émulation si chaque 
association dans son cadre, dans ses actions et ses activités parviennent à 
performer, je pense que c’est la Casamance elle-même qui en bénéficie. Le 
Collectif des Cadres et les autres sont des associations qui oeuvrent sur le terrain 
et qui sont entrain de bien faire. Nous, nous venons aussi apporter notre 
contribution. Nous ne sommes pas des rivaux, nous sommes des amis et avons 
un seul objectif, le développement de la région. Et je pense que c’est une bonne 
chose. 
  
A tort ou à raison, on vous reproche d’être proche de Baldé. Est-ce vrai, 
est-ce faux? 
  
On est proche de Baldé, oui et non. Si proche veut dire être du Pds avec Baldé, 
on ne l’est pas. Notre association est apolitique. 
On est proche de Baldé oui, parce que c’est un jeune frère Ziguinchorois, qui de 
surcroît est le Maire de la ville. 
Et nous savons que c’est quelqu’un  qui a de l’ambition pour sa ville et sa 
région.  C’est une chance pour nous d’avoir un jeune casamançais  au niveau de 
la station qu’il occupe au sein de l’état. Il a besoin d’être aidé pour mieux servir 
sa région et sa ville.  Il nous l’a dit et jusqu’à preuve du contraire nous lui 
accordons le bénéfice du doute. La Convention l’épaulera à chaque fois qu’il en 
fait la demande, et franchement il n’y a aucune honte à cela. 
  
  



Quels sont vos projets à court, moyen et long terme? 
  
Chacun de nous va apporter sa pierre à la construction de la ville de Ziguinchor 
et la région dans le secteur d’activité qui l’intéresse. Nous avons des médecins, 
des industriels, des enseignants, des opérateurs économiques, des cadres dans 
tous les domaines qui sont prêts à investir pour le développement de la région. 
Le premier projet que nous avons eu, on n’en a profité pour faire le lancement 
de la Convention à Ziguinchor,  c’était d’offrir à la Mairie la formation des élus 
locaux. Le maire en a exprimé ce besoin quand on a été le féliciter. En général 
les élus ne sont pas formés pour le rôle auquel on les a assignés, et dès qu’ils 
sont en activité, ils n’ont plus le temps d’apprendre. C'est ce qui faisait que 
souvent il y' avait des heurts entre les élus et les populations notamment dans le 
cadre du foncier, dans le cadre des rapports entre élus et les agents administratifs 
communaux (qui sont nommés par l'Etat, notamment le Ministère de l'Intérieur 
ou des Collectivités Locales ) . En principe ils ignorent leurs droits, leurs 
devoirs, les limites et les pouvoirs que la loi leur confère; souvent la conception, 
la lecture, la philosophie du budget municipal peut parfois leur poser problème. 
Mr Balde conscient de tout cela a souhaité avoir autour de lui une équipe bien 
outillée pour réussir sa mission. Car cinq ans c'est vite bouclé. Et à l'heure du 
bilan les populations ont fini d’apprendre à sanctionner positif ou négatif. 
Notre contribution à cet atelier de formation, participe des actions citoyennes 
que nous comptons mener pour les autorités locales chaque foi que de besoin. 
D’autres projets vont suivre dans le domaine de l'éducation, la santé, la création 
d'emploi et  autres. Dés que nous aurons fini de boucler ces projets, on pourra en 
parler. 
  
Un message à l’endroit des ziguinchorois? 
  
Oui, mais surtout à l’endroit des jeunes de Ziguinchor. Pour leur dire que le 
temps de la campagne électorale est terminé. Il faut apaiser les coeurs et penser 
à travailler pour faire émerger Zig. Nous avons un maire qui est très ouvert 
d'esprit, qui est jeune, qui je le crois sincère, il a de grandes ambitions pour sa 
ville. 
  
                    Propos recueillis par Bounétène MANGA 
 
 


